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BILAN DE L' OCCUYA'tiON DES BUREAUX DE L'IMMIGRATION, . 

LI 19 IOV'l!MBRI DERJIER. 

Le 19 novembre dernier, les coJiitéa de solidarité Qll.&beo-ch111 

dea cégepa et dea universités de la région de Montréal ocoupai.nt lea 

bureaux du Jliniat,re de 1•I~çation, place Alexis Bihon. S!Wtuâent, 

dea ocwpationa abdlairea avaient lieu l TorOilto, Peterboroup, W!Jmipeg 

et Vancouver. Cette série d'occupations visait l obteidr du eourern .. nt 

fédéral a l. qu11l aoco;ode le statut d'immilftJlta pemanenta aux réfuaiéa 
oh11ienaJ · · · · • 

2. qu'U 1~1• 1•..-aaadeur Rou l . Sutiago~ 

.3. qu111 exS.p de la Junte la Ubûe.tion 1a441ate de Luis 
Conal.an, aeontaire du PC ohilia,. et de · Luis Vitale, 
1iltelleotue1 de tr'• . pu.de 't'&l.eurJ · 

. ' '\. ' 

·-... 

4. qu1U accueille. lee. 250 ohiliena r4St.ugiéa l oe aoae11t-ll a ·· · ··. ' 
Amérique 1.-At:iue ·~ c:!d ··~1.ML~ -....ftdè aai.le au Caœda. · 

' ~ . 

L1ocoupation a eu troia résultats tangibleaa 

1. Rosa a été rappelé :Par Ottawa ie lend.aiD. de l 1 oo0\lpati~, 
prétenduaent pour a • .xp1iquerJ · · · 

2. noua avons regu un télégrom• · dë aolldari té ·4• 11 8Mbaaaa4e 
aubaine nous &DD.onvant que noa · traots · a.eraient reprochai ta 
c1au le . :auaéro euiftllt de GRAMMAJ · · 

3. lu j ourDaux noua ont accordé œe couverture plus ·lara• que · 
·pour tout +• ooai té central ·en 1m aoia. · 

Ces p1J;la n'ont été poaaiblea que parce que notre eeate a 11uariùlt· 

dana un JllOU"f'•e.nt plus laree de preeaion, artioulé prcs:noipal•at autour 

du travaU de propagande, de pétH;ion et de priaea de poaitiona mené depd.a 

trois mois par le cclii té central Qûbec-OlW.i ( d.ont noua ...... ,) 1 .· le RPD . 

tédéral\ et oertaina aJndioata ontariena. loua avons pu cr1•tal11aer les 
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ettets de cette propagande et çréer ainsi l'am.oroe possible d'une mobilisa­

tion plua large, sur dea posi tiona pl ua radicales et conor,tea •. Nous avons 

démontré, bien qu'encore partiellement, qu'U était possible de lutter ici 
l 

pour le ChUi. La venue d 1 Hort~nsia Allende l Montréal conatitue la ~euxiàe 
{ 

étape de ce processus de mobilisation. 

Lfl agtiona fepyei!\tea cope WOC!SIUB de Mitio1Htion• 

. . <tl 

pPour cOJilprendre le développement poaaible de la aoblliaation . 
l pp-tir de mainttmant, U faut d'abOrd aai•ir la nature, la portée et 

les limites dès a..ctions restreintes; dont i' occupation du· 19 novembre - ' 

constitue 1m exemple. 

On peut dire d 1une action restreinte& 

1. qu'elle n'implique petr définition que peu de participantaJ 

2. qu'elle consiste en une action directeJ 
. . 

'· que son oa.raot,re restreint est relAtit au 4egré de aobili- ; 
du JDill.eu qu' elle touohe. 

·Les aotions. restreintes p-.vent viser trois objeotits. Dana un 
. . . 

contexte ct les contradictions sont assez développées, ell;.· peuvent avoir 

p&r leur exemJÙ.!.r~ té W1 ettet d' antn.tnement qui débouche ·l aourt tel'M aur 

une mobilisation _plus large. 01 est le cas par exemple de l'ocoupaUon. du 

cégep Lionel-Groulx en 68, prélude l ::.a vague d'occupation -qui avait bala7' 

le Québec l l'automne de cette ann4e-ll. 

Elles peuvent au~ai vise l ~-aauer l' enns3 an la forçant l 

jouer la carte de ·la répreaaion. Ellea servent ·alors de oa~aur• l une 

'lloôillaation de <Wtenee, comme ça aurait pu Atre le cas l.ora de l'occupation 

~ Centre international de criminologie comparée (0!00) en 1972, et cOJDJU 

ce tut le cas lors de l' ocoupa.tion du pavillon Sailr:ïe-Marie l l' UQAM en 

janvier 73. 

' '""--~-
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Entin, on peut chercher par une action restreinte l s'assurer 

d'une plus grande publicité autour d1une question politiquement délicate. 

Si on sait bien l'exploiter, cette publicité permet d'améliorer les oonditiopt 

de propagande et donc de mobilisation. L'occupation dea bureaux de 1' iJimdgra; 

tion est un bon exemple de ce dèrnier type d'action restreinte. 

Mais de par sa nature, l'action restreinte est souaiae l deux 
., .. . . 

écueils: l'i!o1•ent et l'aotiviamt• Pour éviter qu'une action restreinte 

ne soit qu'une action isolée, bien faite, abatraitemeq juste, ais sana 

ett~ta, 11 faut s'assurer qu'elle soi~ posée en relation avec un milieu 

ou·une instance o~nisée qui puiaaè la protéger le cas éohéant et qui 

nrtout puisse en' récupérer les ettets. .A ost égard, 1 1 occupation dea 

bureaux d~ l'i11JD1grat1on capitalisait· sur la fr~speotabÙité• du comité 

octral Québeo-ohUi, du HPD fédéral . et des a)'ndioata ontariens. 

Quant l l'aotivit~e, on peut l'éviter dana la mesure ~une 

' · 

action restreinte donnée s': naorit dana une perJpecti.,e d'élargissement l 

ao7en et l long ter.me. 01 est. ce qui a tait la torce de l'oooupation du 

Sainte--Ma~ie et du chahut l ·l oly le lendemain, aotiona qui a! inscrivaient 

dana 11.11 mouvoent réel d' esœ.l ade • a "fee la grhe que l' on ~~&i t ooiiUD.S perapeq ... 

tive. Dana le aas de l 1oooupa iüon du 19 novembre" noua pou'riona ooapter . 

sur 1' ilnpact que produii:ai t l r. venue d 1 Hortensia Allende l Montréal et sur l.a 

mobUiaa tion que va certainemet .t provoquer ioi le déve+opP,8Jient futur de 
, ·, 

la lutte de résistance au ChU \ t 

Eu. groa,. les actions "eatreintee n 1ont de sena qu'au sein d'un 

prooea8WI de mobili-. tion plus : ..arce· ou qui cherche l •' élargir 1 par leur 

ettet de cristallisation dea co 1tradiotions propres lune conjoncture 

. donnée et par leur ettet de mia a en branle dea couchee les plus avancées. 

et lu pl..ua 8Jlllpa.th1.santea du m Uiw.. *.1a le tait qu'une action restreinte .· ' 3 

., 
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.réponde l oea orit~rea ne suffit pe.a l en aaaurer la réussite. Elle doit 

auaai ttre organisée et menée de :f'agon l ne pa. a 8tre oontreoarrée par . 

1' adVersaire, polioe ou autre. Cet aspect dea actions restreintes pose la 

question de la aéourité et de l'organisation. 

Paroe qu'en partant peu de gene l participent directemen:~, une 

action restreinte se pose da.na un rapport de force défavorable& pour la 

police 1 U eàt bien plus facile de contrer 1' action de SO personnes que 
·, ·-:- .... 

de 201 00011 •• C1 èst po'Urquoi U eat de loin préférable et· facsile de jouer 
' ' . 

aur la faiblesse de l'enn-.1. que sur not~e propre toro~. 

En effet, · dans une action restreinte, ·a. qui noua attaquons-noua? 

Mgle générale, lune instance bure&ucratique assez lourde, aux instances 

déoiaiomutl.les multiples et fortement biérarchiaéesa gouvernemeJ?.t, police, 

·.·:-

compagnies, etc. Cette lourdc:ur dit auasi réflexee lents. c•·est lA leur -.. ····-~ 

talon il1Aohille. 81 1 1a4veraa.tre parvient l ripÔater aVa.nt it'aotion, U 

bénéficie oontr• nous de tout .1on poids administaatit • S'il n'r parvient 

qu' apr••, 0' eat pour noua que oe poids joue~ En ella ir, notre arme prévilé• 

giée, c' eat .le .tempe. Il a agit de oo.pitaliaer sv la lourdeur et la len­

teur de l'adversaire pour • ·•assurer de tenir asses longtemps; soit pour 

permettre l d'autres indi vi -!t s de se joindre .l 1 1 action et de la: :consolider, 

soit encore poux' . permettre au C: j ourœl.iatea d'arriver. Or U . n' existe 

qu'un mo7en pour atteindre c3· . ob.!eotita la eurprise, qui coupe le aouttle 

et désorganise l'adversaire. 

Ce point acquia1 S.:. va dt soi que toute 1' orgaaiaation de 1' ao­

tion .restreinte aera régie pa:· dea critkt,us de sécurité uses stricts. À 

· ~ .... 

.. 

· .... _ 
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oe sujet, U convient de di811i.per les malentendus. Les boeùts sont une 

torce réelle dont U taut tenir compte. A preuve, les micros de l' APLQ • . 

Avec des oreillee dana le~ mura, inutile de proYoquer les occasions de 

tutte. Il importe da discuter d'a Ja&intenant cette question, de telle 

aorte ~e lora des prochaines actions, il n'existe auoune ambiguité ou 

a4aentente 8ur la nature des mesures de sécurité. Fà.r exemplea 

1. seul un petit ~aabre d'indiYidua, désigné~ d 1a~oe 
doit aonnattre la cible 'de l 1actionJ · 

2. les crit,ree de ·sécurité doivent 8tre les aAmea pour 
toua , aans distinction. Par exemple, une toia la 
oible connue, personne ne peùt quitter, l moins 
d'8t~e acoompagnéJ 

3. les décisions du.ou,dea responsables de l'action sont 
applicables m'diat sent, mime èn cas de .déaaooaord . 
personnel& l'au.tooritique aura lieu apr,SJ 

4. on ne prend auoune décision compromettante deftllt lee 
boeufs. 

... "; ...... 

· .. Butin, U ne raut pas que eous pré ~exte de;· séau..wité, le tonction­

n•ent démocratique de l'organisation soit oou-rt-oirouité. La décision 
..... . .. .......__ ~.~ .. 

d 1ooouper îea bureaux de l'immigration, de mb.o 1ue· le tra'Vtil d'organisa~ · ·- ~, .. 
. 1 

. tion ont été menés dans des . condi tiona d'urgence qui ont l toute tin ~tique 

placé bon n()llbre de militants dava#t le tait aocœ pli. Ceci ne doit abeolu~ .. 

aent pl.a ae répéter l l'avenir. Il noua taudra me ~tre el) plaoe des mécanilmea 

décisionnels d 1 urgence sur. lesquels tout le mc•nd{ at entende d' awnoe et qui · 

permettent l l'a-venir de discuter largement de la pertinence de poser telle 

ou telle action. · 

, .. 

Qutlguet ~m~,ta_:.d_!._Q'1;"~~~~A:t..io11• 

Du . strict point de vue de son déroule~ ant, l'occupation n'à pas 

brillé par sa rigueur et esa a;ratématicité. L1 ent 1drement prévu, par équipe, S 
n'a t.onot1onné que pour l'aller. Une tois sur pltoe, la répartition des t&oheJ 
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s~ est tai te aur le tae et il est heureu,:r: que la GRO n-e noua a1t pae ex- · 

·pulsée a.~a lfi F-~e deJd. ... heut"e. Lee cho•&a so eon,t ·toutefoi$ .ta••'" 
et noua t.Yonll pu t.liJ$U%'8l' &"tiO lo lli~ d' etttoaoité le 4-~roul•eat de 

l•o~aupatiofï. CoD.• la polioe apprer.ut Tite at que noua :VQ\Üè»ll r'u••tl' 
. . 

n.oa proo-in•• •otiQnl, noua · oroyb~ll utUe de t .ir&T quelquea legona à 

oette pr~'r• expér1anQ~a 

1. LA :réu••tte d1®e action re1treinte te11o qu1U11o oo~upatioa içliqu­

deux eort.e de 'ttoba11 d.oa ticm .. 4• ~pl'~tù&RD et det tlon~a d' 

Dèi:<ŒG»J-1\tiQll• 11n• ooaçation 1'1•• l oaut:ru1re UG :rap]»rt . ci.- •toroo 
. 4 • . • ' 

Qette optique, .1 .. tioht .. 4e. nautraliRt!on 1'1eat l pq-aiT~ le t~oaw 

n...-t de 4 plaoe oQ~pê• et lOI ~chee 4• to~tr.:.orpn1Mt4.M., 1 

aUUHr la réutt!.te Mtér1tUe de~~ .QèJ:eotite. Plu aoJI~taeAta . 

2, Lora d6 l•Qo~tto.n du b\lreaù de JA~tiu, • 1.\D'&~;~ 4t 

·pM~ d. tq~ la~ ~ .,téati.qu,~ ~ ..... .u. 1"-t_.., taitt 

a) au Dtv•u 4• lA noutre.li•tioli 

... l• Sel du t3J.d:Ph®•• f 
. . 

,.. l• oœt;-4l,• 4A•l'~ •t a.orU... àux port••• 

. ... ,, ~. 

·~. 

~ l'400Upat1on 4ea ~eaux ot l'arr8t dee &ot1v1tl• aux ~~-~a, 
. ~ ·. 

llO! l' ex;pl.ictt4.o:t, de notre •oUQU &Wt emplof4• •t au tataréts 
pr6Hilta, · · 

~) ILlJ. 1Û'V~ 4• lA OOAtltlw.t)li~Q1M~1Ql\l 

·- .. ~ sW14 OC1.vauae. ~ la& j.cm-alt~• 

· - _. a'I.U"'fe1l~nQtt o<mat-ante d~• aa1••iult:t:~t.a 4ea ~· 
~k~J ·. . 

~ \Ule ooor41aa t!<tl\ ttftHti'Y'A 4e 1 • attti~n :PP' ~41MQ.t 4._ 
ou tl' nil Pfl'loallStt' 

..,. dea ~elle• 4• lt~:btict\tt, . tol• u d:U't~i.Q». 4•• mot• 4'~e 
.t 1.4 rA.~it&lll-.t.. vi..-• . 

. ..,_ 

•;..._ 1: 
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. ~u pra~A u, aeu, Obt,que ~~ u l'Oit •••~Sli~' UA& Qll p~ui.~• 
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G. --~~· ""' 1JapPl.1ut1tm d.•l pa~•= ~,.t.,,_M de •~Jtu§~ ~~ lh 
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1m ~d'~ um-- ~t·i~pb.~~- ftt ·~tfj~-~.41f,~o, .... ~~ .,. ~~ .. 

• •• ~!~~ev., L~a4~i. ~bJ.Q\m u;tt ce 4il'1:1 ail~• l . ~•· l• tl~• · · 

P"MAt at.r. 4uwtMI •t :.t&t1A~til d'ttiJ\tia • 4ll! l"44\l~t ltu tlot.t. ... ta . . , .. 
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4·· Wb., ~·~~ ~~~ •UH IWt"•·• 6~ titNA!~N~ oho•.at qq1 .~.1 

tu~ • ~ 4'un PliA 1'-dtA!.lt:tâ. 4• j.a p~~oa l "'-''~t.,. ~t Qlll ta vau~t 

,..,, •' _,,._~• a ~ll'' wt~tiA$ a.u~•• .t 4tt·ti.Mtet 1•* • ., flt1 
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